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	Nos Réf : INEES/2007/01/Eric LAVILLUNIERE
	Schifflange, le 05 Février 2007


	Séminaire INEES

23-24 Mars 2007 

Remich – Grand Duché de Luxembourg

Une économie solidaire dans une économie plurielle : quels supports théoriques

pour des acteurs durablement inscrits dans le développement local ?

L’économie de marché et le capitalisme n’ont pas toujours existé et d’ailleurs tous les habitants de notre planète n’en sont pas des acteurs patentés. On l’oublie souvent. Les théories économiques qui guident la construction des politiques socio-économiques sont le plus souvent assez fortement imprégnées d’une approche libérale. Leurs effets produisent des résultats mitigés. Par ailleurs, se développent nombre d’activités d’économie solidaire pour répondre aux besoins les plus essentiels des populations. Elles commencent à être reconnues, mais pourraient avoir une plus grande place dans l’agenda politique. C’est pourquoi nous lançons, au sein d’INEES, un espace pour réfléchir sereinement à la pertinence des analyses économiques classiques, tout en valorisant l’apport des alternatives possibles. 

L’économie sociale et solidaire regroupe un vaste ensemble d’acteurs, hétéroclites, qui font de l’économie autrement. Ils sont aujourd’hui des acteurs incontournables du développement local. On peut y trouver différentes logiques d’actions qui répondent à autant de visions économiques. Citons :

· Alternatives sur le marché (faire l’économie autrement) : on développe une activité qui s’autofinance par ses ventes mais on organise des modes de fonctionnement collectifs dans l’entreprise, socialement responsable (les coopératives par ex.) 

· Economie des exclus (secteur caritatif) – des associations charitables redistribuent des biens de 1ère nécessité aux plus pauvres et organisent parfois des activités économiques pour se financer (ex. Emmaüs)

· Economie intermédiaire (améliorer l’employabilité des personnes pour (ré)intégrer le marché du travail) – c’est tout le secteur de l’insertion par l’activité économique, on parle parfois de 2ème marché du travail

· Tiers secteur d’utilité sociale (du welfare local au workfare) – ou dit autrement l’organisation par le privé d’un service public par délégation – peut être organisé par appel d’offre

· Economie informelle et/ou non monétaire (Systèmes d’Echanges Locaux par ex.)

· Économie solidaire dans une économie plurielle (mixité des ressources, démocratie locale, solidarité interne/externe, etc.) – économie communautaire – c’est une nouvelle vision de l’économie qui organise des services et produits des biens qui répondent aux besoins des populations non-satisfaits ni par le marché, ni par le secteur public – approche territoriale très forte et production de cohésion sociale

Notre ambition est de contribuer à une meilleure reconnaissance d’une économie solidaire dans une économie plurielle. Les décideurs publics sont entourés d’experts, de conseillers économiques et d’universitaires qui ont été formés et raisonnent quasiment toujours dans le seul paradigme : croissance sur le marché = richesse = possibilité de redistribuer = bonheur. Force est de constater que ce modèle n’apporte pas les réponses appropriées aux attentes des citoyens et qu’il génère de fortes inégalités. C’est pourquoi nous pensons que nous avons une vraie responsabilité aujourd’hui à rassembler les théories alternatives, à les soumettre à l’épreuve de la critique et à convaincre les politiques de leur pertinence dans la durée (dussent-elles être mises à l’épreuve de l’expérimentation). 

Nous vous proposons donc un séminaire de travail en 2 temps + une journée de travail de préparation du forum « globalisation de la solidarité » LUX’09.

Vendredi 23 Mars 2007 

Matinée :

Consacrée à l’histoire du capitalisme, des sciences économiques et à l’évolution de la société salariale. Comment est-on arrivé à la situation d’aujourd’hui et quels sont les enjeux majeurs pour les années à venir. Le rôle de l’économie solidaire dans une économie plurielle.
Interventions de Isidor Wallimann (Université de Bâle), Jean-Louis Laville (CNAM Paris) et Karl Birkhölzer (Université de Berlin)
Réactant : Jean-Claude Reding (OGB-L)

Animation : Claude Wehenkel (Centre Recherche Public Henri Tudor Luxembourg)
Après-midi :

Consacrée à l’économie sociale et solidaire, l’hybridation des ressources, son rôle et sa place dans l’émergence d’un espace public européen démocratique et une économie globalisée. Quels sont ses atouts et ses faiblesses ? Comment lever les freins qui nuisent à son plein épanouissement ? Définition de chantiers de travail prioritaires.

Interventions de Bruno Frère (Université de Liège), Suzanne Elsen (Fachhoschule München) et Eric Dacheux (Université de Clarmont-Ferrand)

Animation : Eric Lavillunière - INEES

Panel de discussion :

Economie solidaire et politiques publiques,

Avec (sous réserve) Jeannot Krecké, Ministre de l’Economie du Luxembourg, Jean-Philippe Magnen, élu en charge de l’ESS à l’agglomération nantaise et vice-président du Réseau français des territoires de l’économie solidaire, Romain Biever, Réseau Objectif Plein Emploi et Laurent Fraisse, CRIDA 

Clôture de la journée par l’annonce du lancement d’une étude sur « L’économie solidaire au Luxembourg : analyse classique coûts/avantages et effets sur l’économie nationale – premiers préceptes pour une économie communautaire » - sous-réserve
Langues de travail : français et allemand (traduction simultanée) 
Samedi 24 Mars  2007
Matinée : 
Préparation du forum « globalisation de la solidarité » LUX’09 – présentation des objectifs et mise à l’épreuve des pistes de travail élaborées par le bureau d’INEES – implication et apports des membres d’INEES et des réseaux et structures associées à la démarche.

+ Assemblée Générale d’INEES
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